
Le 15 octobre 1731, M. Hocquart écrivait au
ministre

"J'ai remis au sieur Rocbert. père, le congé
absolu qu'il vous avait demandé. et au fils le brevet
de garde magasin que vous lui avez procuré à la place
de son père. Ce dernier a été bien mortifié de n'avoir
reçu aucune autre marque de satisfaction après 40
années de service, ei considération desquels il vous
supplie de lui accorder la demi-solde." (r)

L'intendant Hocquart, qui connaissait les états de
services de M. Rocbert de La Morandière, essaya de
réparer l'injustice du ministre à l'égard de ce vieux
serviteur public. Le 17 septembre 1736, il le commet-
tait et établissait pour exercer les fonctions de son
subdélégué à Montréal sous les crdres de M. Michel,
et pendant son absence de la ville. (2)

Un mois plus tard, le 23 octobre 1736, M. de La
Rouvillière, commissaire de la marine, ordonnateur en
toute la Nouvelle-France, donnait à M. Rochert de La
Morandière une commission pour faire les fonctions
d'ordonnateur en la ville de Montréal. (3)

A partir de 1737, nous perdons les traces de M.
Rocbert de La Morandière. Il n'est pas impossible
qu'il soit repassé en France.

Il avait épousé. à Montréal, le 25 septembre 1695,
Elizabeth, fille de feu Jacques DuVerger, marchand
bourgeois de la ville de Loches en Touraine, et de
Marthe Boisseau, de Saint-Ours, évêché de Tours.

Elle décéda à Montréal le 6 septembre 1730.
Enfants : I Marie-Isabelle-Elizabeth ; II Louis-

Josepli-Marie; III Nicolas ; IV Etienne ; V François-
Bernardin ; VI Anne-Geneviève.

(i) Correspondance générale, Cana.la, 1731, vol. 55, c. i r.
(2) Ordonnances des intendants, vol. 24, folio mo6.
(3) Idem, vol. 25, folio 1.


